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Pour realiser cette etude sur la sexualite et le cycle reproducteur 
de Diplodus Bl1nularis , nous avons eu recours a 1 'examen macroscopique et 
microscopique des gonades et au suivi mensuel du rapport gonadosomatique (RGS) 
et hepatosomatique (RHS) d' individus de 5 a 19 em de longueur totale captures 
sur lea hauts fonds des Hes Kerkennah durant les annees 1986-1987. 

Proportions numeriques des sexes 

Lea 5161 individus examines se repartissent en 560 hermaphrodites 
(10,8 %), 1986 males gonochoriques (38,5 %) et 2615 femelles gonochoriques 
(50, 7 %) • Lea individus bisexues ont une taille moyenne de 9,3 em et des 
tailles limites oscillant entre 5 et 14 em. La taille des males est comprise 
entre 6 et 17 em avec une moyenne situee a 11,2 em tandis que celle des 
femelles varie entre 6 et 19 em et presente une moyenne egale a 12 em. La 
distribution des frequences des groupes sexuels en fonction de la taille montre 
une diminution constante du nombre des hermaphrodites et un accroissement 
regulier de celui des femelles gonochoriques , Quant aUK males, leur frequence 
s'accroit jusqu'a 1a taille de 10 em puis subit un flechissement continu 
jusqu'a 17 em taille a laquelle ils disparaissent completement. Suivant que la 
taille est inferieure ou superieure a 10 em, il est possible de grouper lea 
individus en deux categories. La premiere renferme un fort pourcentage 
d'hermaphrodites (24,2 %) et des males (40,4 %) numeriquement dominants sur les 
femelles (35,4 %) , ce qui laisse supposer que la differenciation des gonades 
dans le sens male a lieu plus precocement que pour les femelles. La deuxieme 
categorie composee d' '.ndividus de grande taille se caracterise par un tres 
faible taux d'hermaphrodites (3,7 %) et par une tres nette predaminance des 
femelles ( 60,4% contre 35,9% pour lea males). Ce phenomene peut s'expliquer 
par la grande· longevite des femelles d'une part et par la presence 
d'hermaphrodites protandriques d'autre part. Ainsi 1es sparaillons seraient 
suivant un ordre decroissant, des gonochoriques secondaires, des hermaphrodites 
rudiment aires et des hermaphrodi tea protandriques. 

Taille de premiere maturite 

La determination de la premiere mat uri te sexuelle a ete effectuee sur 
des exemplaires peches pendant l' epoque de reproduction au moment ou lea 
gonades sont a leur developpement maximum. Le plus petit male et la plus petite 
feme1le murs que nous ayons observes avaient respectivement 8 em et 9 em de 
longueur. totale. La taille a laquelle 50 % des individus sont aptes a se 
reproduire se situe a 9,5 em pour lea males et 10 em pour lea femelles. Cet 
ecart bien que minime est bien reel. Il s'estompe au niveau des tailles 
superieures puisque a partir de 14 em tous lea individus qu'ils soient males ou 
femelles sont adultes. 

Cycle sexuel 

L' activite sexue1le annuelle se distingue par une phase 
d'accroissement lent des gonades extr@mement longue au cours de laquelle le RGS 
moyen augmente faiblement passant de 0,38 en juillet a 0,88 en janvier pour lea 
feaelles et de 0,09 en septembre a 0,32 en janvier chez lea mllles. Elle est 
suivie d'une phase d'accroissement brutal du volume des gonades et une 
maturation rapide des produits aexuels. Pendant cette phase qui ne dure que 
trois mois, le RGS moyen atteint son maximum en avril, il est alors egal a 6, 71 
pour les femelles et 5,4 pour lea males. Ainsi lea ovaires grandissent 
nettement plus que lea testicules. La ponte est de courte dun;;e et a lieu en 
avril-maL 

Lea variations annuelles du RHS attestent du r6le non negligeable que 
joue le foie dand lea phenomenes de la reproduction en accumulant les reserves 
lipidiques durant lea phases de repos sexuel et d' accroissement lent des 
gonades et en lea liberant au moment de 1' accroiaaement rap ide des glandes 
sexuelles. 

Fecondite 

Nous avons evalue la fecondite de 195 femelles de 10 a 19 em de long 
recoltees au mois d'avril par denombrement des ovocytes dont le diametre est 
superieur a 200 1-l· Quatre equations de regression reliant la fecondite absolue 
a la longileurtotale (LT), au poids total (Wp), au poids eviscere du poisson 
(We) et au poids des gonades (Wg) ont ete etablies : 

3,832 
F = 2,674 LT 

1,277 
F= 400Wp 

1,252 
F = 537 We 

1,048 
F = 17358 Wg 

Dans les limites de taille indiquees, la fecondite varie de 18.000 a 
212.000 oeufs. La fecondite relative etant egale a 400 oeufs par gramme de 
poids corpore! et 17.000 oeufs par gr-e d' ovaire. 

Rapp. Comm. int. Mer Medit., 31, 2 (1988). 

270 

V-II27 

A note on the spawning of Saur!da undosguam!s 
In the Northern Clllc!an Basin - Turkish Coast 
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samples of Lizard fish collected between July 80-September 81 
with a bottom trawl net were teed on board and Kept deep 
frozen in the laboratory. The weights of the ovaries were 
determined at an accuracy of 0.01 g and the mean ovary weieht 
for each month were used to determine the spawning periods. 

KUHLMORGEN-HILLE {1973) t1ad found two main spawning periods 
{Hay-,June and September) in Thailand waters. l.A'l'IF and 
SHEHOUDA (1973) llav!' stressed that in suez canal region the 
maximum gonad indices both for male and female were reached 
in Hay and established that I.izard fish spawn 3-4 batches 
during a spawning period. BUDHICHEHICO and DIHITROVA's {1979) 
histologic investigation has shown stage-by-stge maturation 
of several generations of oocytes during the spawning period. 
This provide evidences of a unbroKen type Of maturation and 
BEH-YAHI and GLASER, 1973) noted that ripe and nearly ripe 
and partly spent females occur almost all year long. 

In the study period in both stations (Tirtar and GoKsu) on 
the Mediterranean coast of TurKey the measured ovary weights 
showed two clear and distinct spawning seasons. As it could 
be seen from Figure 1 these periods coincide with September
October and June-July. 'I'he prolonged season of spawning can 
also be seen here {Figure 1) 

Probably two of four portions indicated by LA'l'IF and SHEHOUDA 
{1973) are spawned in one period and the following two in the 
next main period of spawning. Present data plotted in figure 
1 indicate that there are probably early, intermediate and 
late spawners of the two main spawnin periods. It may also 
be possible that riping of the ovary somethihes is slowed 
down because of an eventually unfavorable conditions. Thus 
on the other hand may also be a reflection of intermitted 
spawning, 

The sex ratios for the study period and stations are found 
37.95% males and 62.05% of females in GoKsu and 34.83 r. for 
male and 65. 16 r. for female 1n Tirtar. Based on present data 
and informations given by L.ATIF and SHEHOUDA {1973) and AVSAR 
(1987) the sex ratios of Lizard fish in the Levantine Basin 
can be established as 1. 19 {for male) and 2. 62 (for :female), 
ln contrast to this BVDHICHENICO and DIMITROVA (1979) note 
that males prodominate over the females considerably and the 
sex ratio is 2:1 in the Arabian Sea. Therefore it is here 
assumed that the sex ratios are eventuaJly different in laree 
geographical areas or it changed later in the Mediterranean 
during adaptation to the modern environment after emigration 
through the suez Canal. 

Going further on this promisses the present results imply 
that approximately ~ne male serve two female individuals in 
the spawning ground in the northern Cilician Basin although 
the sex ratios may vary temporaly and spatially. 
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Figure 1: Mean ovary weights in two dif:fercnt stations. 
Northern cilician Basin-Turkish coast. 
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